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Le chevalier et le dragon 
MELISSA ANCTIL 

PHILIPPE GERMAIN 

MA PETITE VACHE A MAL AUX PATTES 

SOULIÈRES ÉDITEUR, 2009,66 PAGES, 6 ANS ET PLUS, 8,95 $ 

Porthos et la menace aux yeux rouges 
DENIS CÔTÉ 

VIRGINIE EGGER 

PORTHOS 

ROMAN NOIR 

DOMINIQUE ET COMPAGNIE, 2009,58 PAGES, 7 ANS ET PLUS, 

8,95$ 

«Depuis que je suis bébé qu'on me casse 
les oreilles avec le feu», lance le dragon qui 
a fui la grotte familiale. «Depuis que j 'ai sept 
ans, je m'efforce d'apprendre un métier qui 
ne m'intéresse pas», réplique le chevalier 
qui a quitté le château ancestral. Ces petits 
incompris finiront-ils par accepter leur des­
tinée? 

Melissa Anctil nous entraine dans un 
univers où ça bouge sans arrêt. Elle nous 
offre une tout autre façon de voir le réel : 
c'est ce qu'elle nomme joliment «la forêt de 
la vie». De confidences en confidences, 
d'aventures en aventures, l'adorable dragon 
et son petit compagnon nous montrent 
qu'accepter ses forces et ses limites, faire 
profiter ses talents, savourer la satisfaction 
du devoir accompli... suscite la joie et la 
fierté. Ils font voir que «l'amitié est un tré­
sor précieux». Le ton de la leçon épargne 
leur discours. Le style très vivant s'empare 
aussi des illustrations. Un autre formidable 
plongeon dans la fantaisie! 

Porthos, quant à lui, se retrouve dans un 
refuge pour chats sans abri. Il ne sait plus 
qui il est, il se sent seul, perdu, abandonné. 
La peur l'étouffé. Il attend... L'adoption le 
mettra-t-il à l'abri du danger? 

Denis Côté nous propose le premier 
tome d'une série fantastique qu'i l prévoit 
consacrer aux «minous» . Le ta lent de 
l'auteur est de transmettre si parfaitement 
les émotions de son personnage-vedette 

qu'on pourrait croire qu'i l s'est glissé dans 
la peau d'un chat. Et avec Porthos, on ne 
s'ennuie pas! 

En exprimant «une peur qui l'habite, de 
la pointe des oreilles jusqu'au bout de la 
queue»..., la bête attachante met en place, 
dès le départ, un contexte d'épouvante qui 
prédispose à en voir de toutes les couleurs. 
Satisfaire les attentes de l'amateur de sus­
pense est un défi que Denis Côté relève en­
suite avec brio. Les illustrations suivent les 
hauts et les bas de l'humeur de Porthos. Cette 
belle évasion n'est pas sans rappeler la né­
cessité de protéger les animaux. À découvrir! 

CAROLE FILION, spécialiste en littérature pour l'enfance et la jeunesse 

B Le dragon du Royaume d'En-Bas 
® ALAIN M. BERGERON 

® FIL ET JULIE 

© CORDUROY LE ROI 

B Le tournoi des princes charmants 
© ALTESSE LA PRINCESSE 

© LECHAT-ÔENFOLIE 

© FOULIRE, 2008, 46 PAGES, 6 ANS ET PLUS, 8,95 $ 

FouLire maintient sa ligne éditoriale sous le 
s igne de l 'humour . Une co l lec t ion de 
miniromans vient de voir le jour : «Le chat-
ô en folie», dont le narrateur est un chat qui 
conte des histoires folles dans un univers 
fou, fou, fou.. . On s'en doute, avec Alain Ber­
geron aux commandes, le résultat risque 
fort peu d'être décevant. 

Le premier roman de la collection. Le 
dragon du Royaume d'En-Bas, met tout de 
suite le lecteur dans le ton. En effet, au 
Royaume d'En-Bas, il fait extrêmement froid 
et les réserves de bois s'épuisent. Le roi 
Corduroy envoie donc ses bûcherons en 
mission, mais ceux-ci font face à une créa­
ture hors du commun, un dragon! 

Le tournoi des princes charmants nous 
raconte pour sa part les aventures d'une 
princesse pas comme les autres, qui est l'en­
jeu d'un tournoi. Cela ne lui plait pas du tout, 
mais notre majesté a plus d'un tour dans 
son casque, euh, son sac! 

A la in M. Bergeron propose ici des 
miniromans au décor fantaisiste et char­
meur. Avec cette petite collection, les tout 
jeunes lecteurs se voient offrir des jeux de 
mots, des petits exercices de style, de l'hu­
mour et un univers fantasque qui viendront 
stimuler leur imaginaire. Les illustrations de 
Fil et Julie s'accordent parfaitement à cet 
univers et rendent la lecture encore plus sa­
voureuse. Leurs coups de pinceaux sont de 
petits moments chaleureux, rigolos et pleins 
d' imagination. 

Bref, ces miniromans ont un petit gout 
sucré que l'on se plait à garder sur le bout 
de la langue. Entre une princesse au carac­
tère bien affirmé, un «roi rondouil lard et 
court sur pattes», un dragon-chauffage et 
autres personnages rocambolesques, Ber­
geron présente aux jeunes lecteurs de peti­
tes histoires fantaisistes et amusantes qui 
ouvriront leur appétit de lecture. En effet, 
elles sont fluides, simples et bien construi­
tes. Les mots ne sont pas des embûches, 
mais ne forment pas pour autant des histoi­
res soporifiques, bien au contraire! L'auteur 
prend les premiers lecteurs au sérieux en 
leur destinant ces petites histoires faciles à 
lire qui les feront voyager, rêver et rire dans 
le monde... des histoires. 

ALICE LIÉNARD. libraire jeunesse 

B Le petit Torvis 
® ÉLISE BOUTHILLIER 

® ANOUK LAÇASSE 

B Correspondance d'Afrique 
® MYRIAM FONTAINE 

® LOUISE-ANDRÉE LALIBERTÉ 

© M'AS-TULU? 

© BOOMERANG, 2008, 48 PAGES, 7 ANS ET PLUS, 9,95 $ 

Élise Bouthillier raconte l'histoire du petit 
Torvis, un garçon délaissé qui vit dans un 
milieu violent où le père le dénigre cons­
tamment et où la mère, très malade, est 
absente. L'enfant tente d'attirer l'attention 
de ses proches en s'enfuyant de l'école et 
en cumulant les retenues. Il fera la rencon-
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tre d'Éric, qui réussira à lui faire compren­
dre qu'il n'est pas un bon à rien en lui of­
frant de l'amour, du chocolat et un livre. Le 
petit Torvis se transformera alors en Mau­
rice Beaulieu. 

Le sujet n'est hélas pas nouveau et suit 
la même ligne de pensée que les livres de 
Gilles Tïbo, soit Le petit maudit et La bataille 
des mots, qui traitent de problématiques 
identiques. Cependant, il faut avouer que 
cette histoire bien ficelée a beaucoup de 
rythme. La psychologie des personnages est 
bien développée : on s'attache à Maurice, 
on déteste le père, on a envie d'embrasser 
Éric pour le féliciter de ses bons coups. Le 
vocabulaire du glossaire est particulière­
ment intéressant. 

De son côté, Myriam Fontaine nous pré­
sente Justine, une petite fille de onze ans, 
qui participe à un projet d'écriture dans sa 
classe en correspondant avec Djaïli, une 
petite Africaine. Le récit, qui se cantonne 
dans le quotidien de l'enfant, est réaliste et 
sans rebondissement, ressemblant à la vie 
des fillettes de cet âge. Fait surprenant pour 
une enfant de onze ans, Justine ne semble 
pas comprendre que Djaïli ne vit pas dans 
le même monde qu'elle, qu'elle ne parle pas 
la même langue. 

L'auteure montre un peu les différences 
culturelles, entre autres, en décrivant l'abon­
dance de notre société (les trois télés de 
Justine, son ordinateur) et le manque de 
ressources de l'Afrique (les médicaments 
que nécessiterait Djaïli). Une belle compa­
raison est faite entre les familles reconsti­
tuées d'ici et les grandes familles africaines. 
Ma lheureusement , nous n 'avons dro i t 
qu'aux lettres de Justine; j 'aurais aimé lire 
aussi celles de Djaïli. Et pourquoi évoquer 
les belles légendes connues du père de Djaïli 
sans en raconter une, sans donner au moins 
un titre... 

Un livre qui peut être intéressant si vous 
avez envie d'entreprendre un projet de cor­
respondance avec les enfants. 

SOPHIE MICHAUD, chargée de cours en littérature pour la jeunesse 

D Père Noël, où es-tu? 
® PAULE BRIÈRE 

© JEANMORIN 

© LES ENQUÊTES DE JOSÉPHINE LA FOUINE 

B Le Prince malicieux 
® CAROLINE MEROLA 

® CAROLINE MEROLA 

© LE MONDE DE MARGOT 

© BORÉAL MABOUL 

© DU BORÉAL, 2008,54 PAGES, 6 À 8 ANS, 9,95 $ 

La série «Les enquêtes de Joséphine la 
Fouine» se déroule au village de La Fontaine 
et met en scène des personnages des fables 
de cet auteur. Comme le nom de la série le 
laisse deviner, Joséphine tente dans cha­
cune de ses aventures d'élucider un mys­
tère. Dans cette dixième histoire, nous re­
t rouvons les habitants du vi l lage à leur 
réveil, le matin de Noël, alors qu'ils ont la 
désagréable surprise de découvrir le pied 
de leur sapin complètement vide. Tout au 
long du récit, Joséphine est importunée par 
une mouche qui l'étourdit de ses conseils 
et de ses reproches. La lecture préalable de 
la fable Le coche et la Mouche aide à com­
prendre le rôle de cette dernière et à appré­
cier le récit de Paule Brière. L'auteure utilise 
un vocabulaire riche, elle s'amuse avec les 
mots et les sonorités, mais ce côté ludique 
sera peut-être difficilement accessible aux 
lecteurs débutants. Les illustrations de Jean 
Morin agrémentent bien le récit. 

La série «Le Monde de Margot» s'inspire 
pour sa part de l'univers des contes. Cha­
que histoire met en scène un personnage 
tradit ionnel lement associé à cet univers. 
Cependant, Caroline Merola nous les fait 
découvrir sous un nouveau jour. Ainsi, dans 
ce quatorzième récit, Margot fait la connais­
sance d'un prince qui n'a rien de charmant; 
il a tout de l'enfant-roi détestable. Encore 
une fois, Margot utilise son courage et son 
ingéniosité pour se tirer du mauvais pas vers 
lequel le prince l'a entrainée. Tout comme 
une héroïne de contes, elle réussit à surmon­
ter les épreuves qui se dressent devant elle. 
Les illustrations dynamiques et expressives 

complètent fort bien le texte. J'aime beau­
coup cette série dans laquelle Carol ine 
Merola joue habilement avec la réalité et le 
merveilleux. 

CÉLINE RUFIANGE, enseignante 

B Un héron, deux tortues, trois amis 
® RENÉECHARBONNEAU 

© JOËL PERREAULT 

• Victor, le lutin du jardin 
® MARIE-ANDRÉE BOUCHER 

® CAROLINE MEROLA 

© SÉSAME 

© PIERRE TISSEYRE, 2008 ET 2009,80 ET 60 PAGES, 6 À 9 ANS, 

8,95$ 

Un héron solitaire voit sa vie transformée 
lorsqu'il fait la connaissance de deux tortues 
sympathiques. La tortue Yannah amusera le 
héron avec ses grandes ambitions : appren­
dre à voler pour découvrir le monde. La tor­
tue Yvannah rêve pour sa part de créer un 
spectacle de nage synchron isée avec 
Yannah. Au contact de ses nouvelles amies, 
le héron s'interrogera sur sa raison de vi­
vre. Il devra surmonter plusieurs épreuves 
afin de comprendre que l'amour et l'amitié 
sont essentiels à son bonheur. 

Dans ce miniroman, il est question de la 
poursuite d'un rêve et des moyens à pren­
dre pour atteindre ses objectifs. L'amitié 
entre deux tortues rayonnantes et un héron 
esseulé provoque quelques situations co­
casses et d'autres plutôt touchantes. Hélas, 
la réflexion philosophique sur le sens de la 
vie prend le dessus sur l'intrigue, ce qui ra­
lentit le rythme et alourdit le récit. Les illus­
trations amusantes apportent quant à elles 
un brin de folie et d'humour à cette histoire 
un peu trop sérieuse. 

Victor, le personnage principal des Aven­
tures de Victor, le lutin du jardin, s'ennuie 
depuis que Guillaume, son lecteur préféré, 
ne s'intéresse plus à ses aventures. Il dé­
cide alors de quitter son livre pour partir à 
la découverte du monde des hommes. Il ren­
contrera un pirate provenant d'une histoire 
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de baignoire. Ensemble, ils vivront une ex­
périence incroyable. L'ingénieux Victor trou­
vera le moyen de transformer son univers 
en invitant le pirate à l'accompagner dans 
son histoire et en rapportant avec lui des 
crayons de couleur dérobés dans la maison 
de Guillaume. Avec ces précieux outils, les 
deux amis se dessineront un environnement 
où il fait bon vivre. 

Ce miniroman rafraîchissant nous pro­
pose un amalgame de réalité et de fiction. 
Les personnages doués d'une grande créa­
tivité métamorphosent leur quotidien tran­
quille en aventure infinie. Le récit rythmé et 
original nous amène dans un univers débor­
dant d'imagination. Le vocabulaire est riche 
de nouveaux mots, car le pirate s'amuse à 
partager avec Victor son intérêt pour la na­
vigation. Les illustrations de Caroline Merola 
ajoutent encore plus de dynamisme à cette 
histoire remplie de péripéties. 

AGATHE RICHARD, aide pédagogique au collégial 

B Les rêves de Petit Rien 
® CLARENCE-EDGARCOMEAU 

® CHRISTIAN QUESNEL 

B Le porteur de rêves 
® CHEYDAHARAMEIN 

® DENISE PAQUETTE 

© LUNE MONTANTE 

© BOUTON D'OR ACADIE, 2008,78 ET 48 PAGES, 8 ANS ET PLUS, 

7,95$ 

Une expression populaire a servi de point 
de départ à Clarence-Edgar Comeau pour 
inventer le personnage de Petit Rien qui, 
dans ses rêves, crée le monde tel que nous 
le connaissons. Il s'agit du premier roman 
pour la jeunesse de l'auteur acadien dont la 
majorité de l'œuvre est composée de re­
cueils de poésie et de pièces de théâtre des­
tinées aux enfants. 

Les rêves de Petit Rien est une histoire 
onirique où l'espoir et la détermination d'un 
personnage l'amène à se surpasser. Les 
épreuves et les émotions de Petit Rien font 
de lui un personnage auquel les enfants 

pourront facilement s'identifier. Original, ce 
conte const i tue en que lque sorte une 
réécriture de la Genèse, un texte biblique 
dont l'utilisation et encore plus l'adaptation 
sont inusitées en littérature pour la jeunesse. 
Les illustrations, signées Christian Quesnel, 
s'harmonisent bien au récit grâce à l'ajout 
d'une touche de fantastique. Les représen­
tations de Petit Rien, avec ses bras longs 
comme des spaghettis, sont tout à fait amu­
santes, et les images des astres font rêver. 
On ne peut que regretter l'absence de cou­
leurs, qui appauvrit les illustrations intérieu­
res. 

Dans Le porteur de rêves, l'auteure re­
plonge dans ses souvenirs d'enfance pour 
écrire une histoire inspirée de celles que lui 
racontait son père au sujet des expéditions 
de son aïeul dans le désert. Dans cette pre­
mière publication, Cheyda Haramein met en 
scène le personnage d'Ali, un petit garçon 
désirant accompagner son père, le porteur 
de rêves du village, dans son voyage au-delà 
du désert. Exotique, cette histoire est par­
semée de courts textes rimes, des chants 
que les personnages enseignent au petit 
héros. Ce récit met l'accent sur les liens fa­
miliaux et l'amitié (entre Ali et le chameau, 
Chamane), des thématiques reprises avec 
douceur par les il lustrations réalistes de 
Denise Paquette. Des explications à des phé­
nomènes naturels, comme les mirages, sont 
incorporées à même l'histoire. L'auteure 
mise toutefois principalement sur l'aspect 
ludique du texte; le moment où le jeune Ali 
se dissimule dans la bosse du chameau avec 
ses pastèques et ses jouets est d'ailleurs très 
drôle. 

Sous le thème commun du rêve, ces 
deux miniromans transporteront leurs lec­
teurs vers les contrées de l'imaginaire. 

MÉLISSA DOUCET, libraire 

B La sorcière de Noël 
® ANNEOESLAURIERS 

© LAURENCE DECHASSEY 

© M'AS-TU LU? 

© BOOMERANG, 2008, 48 PAGES, 7 ANS ET PLUS, 9,95 $ 

B Coco et le vampire du camp Carmel 
® ALAIN M. BERGERON 

© SAMPAR 

© COCO 

© SÉSAME 

© PIERRE TISSEYRE, 2008,72 PAGES, 6 À 9 ANS, 8,95 $ 

Fantaisie et humour forment la trame de ces 
deux miniromans portant sur le thème de 
la différence. Dans le premier court récit, une 
sorcière, mise au chômage, cherche du tra­
vail et accepte, pour l'occasion, de se trans­
former en fée des étoiles. L'aventure lui ap­
prendra qu'i l vaut mieux, dans tous les cas, 
rester soi-même que d'emprunter le cos­
tume d'une autre personne, fût-elle fée ou 
père Noël. L'histoire insolite amuse avec son 
personnage coloré. S'il propose un dénoue­
ment rafraîchissant, le récit force parfois 
l 'humour et la fantaisie, et s'alourdit de pé­
ripéties et de personnages qui font perdre 
de vue l'action principale. Le texte expres­
sif manque un peu de fluidité, présente quel­
ques inégalités dans le ton et force un peu 
la fanta is ie lui aussi : «[...] la journée 
s'ébranle.» L'illustration, bien que figée, fait 
ressortir la singularité du personnage dans 
une mise en pages un peu chargée qui met 
en relief certains mots du texte. Un glossaire 
et deux jeux-questionnaires invitent à ap­
profondir la lecture. 

Chloé et Coco retrouvent leurs amis au 
camp Carmel pour une classe rouge où ils 
font la connaissance de Charlie Vintze, un 
garçon sympathique mais étrange. Avec son 
teint blafard, ses tendances à l'isolement, 
ses comportements de créature nocturne, 
le fils du moniteur a tout pour confondre 
Chloé, Coco et leurs amis. Cette fois, la 
bande assistera à une éclipse solaire et en 
apprendra sur les vampires... avant de dé­
couvrir la maladie et les pouvoirs de leur 
nouveau copain. 
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Le récit s'agrémente d'une teinte fantas­
tique dans cet épisode qui a pour objet les 
thèmes de l'amitié et de la différence et qui 
rappelle combien les apparences sont sou­
vent trompeuses. Il n'est pas anodin que le 
récit cumule les quiproquos, que les fins de 
chapitre intriguent et proposent un dénoue­
ment à demi révélateur. La lecture de diver­
tissement comporte encore ici une agréa­
ble part de découverte sur des sujets qui ont 
l'art de bien servir le récit. On peut en dire 
autant des illustrations qui soulignent les 
mines et les regards interrogateurs de la 
bande et des deux missives, présentées sur 
fond noir, qui enveloppent le roman d'une 
fine touche de mystère. 

ANNICK LATREILLE, rédactrice 

® 
© 
B 
® 
® 

© 

Le pinceau du crime 
KARINEGOSSELIN 

MIKA 

CHESTER SCHNAUZER 

Zazou 
VALÉRIE PERREAULT 

JEAN MORIN 

CLÉMENT ET JULIEN 

M'AS-TU LU? 

BOOMERANG, 2008,48 ET62 PAGES, 7 ANS ET PLUS, 9,95$ 

D'emblée, on remarque le jeu typographi­
que ludique qui caractérise ces petits livres. 
Par un changement de couleur ou de carac­
tère lié à leur sens, les mots deviennent ima­
ges et témoignent d'une recherche d'origi­
nal i té ainsi que d 'un exce l lent t rava i l 
graphique. La présentation s'en trouve re­
haussée et invite à la lecture. 

Dans Le pinceau du crime, Chakapi, un 
ami peintre de Chester, obtient son premier 
vrai contrat : il doit réaliser une murale à la 
bibliothèque. Or, le jour du dévoilement de 
son œuvre, quelqu'un vandalise la toile, et 
un pinceau laissé sur les lieux incrimine for­
tement Chester. Avec de l'aide, ce dernier 
réussira à retrouver le coupable. 

Même si l'on éprouve du plaisir à accom­
pagner ce personnage dans sa quête, il 

aurait été bien de diviser le texte en chapi­
tres, histoire de laisser au jeune lecteur l'oc­
casion de reprendre son souffle. Aussi, il est 
assez étonnant que le vandale soit pratique­
ment récompensé à la suite de sa faute. Cela 
dit, ce miniroman trouvera certainement 
preneur. 

Clément et Jul ien reviennent sous la 
plume de Valérie Perreault alors qu'ils ten­
tent de retrouver la girafe Zazou avec l'aide 
de Moue Hette. Tandis qu'ils interrogent les 
voisins de la disparue, ils s'étonnent que 
personne ne se souvienne d'elle. Cette am­
nésie leur donne l'occasion de leur (nous) 
raconter son histoire. À la f in, Clément com­
prendra enf in le mystère entourant sa 
bienaimée «échalote». 

Construit selon une structure répétitive 
en trois temps rappelant celle du conte, ce 
récit aux dialogues nombreux est bien amu­
sant. Les allusions à Gilles Tibo et à Fanfre­
luche, les jeux de mots (le journaliste Ray 
Porteur, le météorologue Bôtan Movètan et 
la cadreuse Kass Koo) et les il lustrations 
colorées rendent le tout dynamique et ri­
golo. Tous les ingrédients y sont pour cap­
ter les lecteurs débutants. 

Les sections «La langue fourchue» (expli­
cations des expressions du texte) et «M'as-
tu bien lu?» (questions de compréhension) 
ainsi que le glossaire (définitions simples et 
brèves de mots plus complexes), placés à 
la toute f in, contribuent à la qualité de ces 
livres. 

MARIE-CLAIRE MERCIER, pigiste 

B Anouchka et la magie de Noël 
® ANNIE GRAVIER 

© ROSELYNE CAZAZIAN 

© ANOUCHKA 

© HURTUBISE HMH, 2008,72 PAGES, 6 À 9 ANS, 9,95 $ 

On s'apprête à fêter; pourtant, Pomket est 
t r is te car son papa n'a plus d ' e m p l o i . 
Anouchka qui «voit toujours le côté mer­
veilleux des choses» pense que monsieur 
Noé ferait un superbe père Noël. 

Voici le septième titre d'une série qui 
encourage la motivation personnelle et la 
confiance en soi. Il faut donc prévoir qu'un 
ton moralisateur s'empare de la magie de 
circonstance. Présenter le père Noël comme 
étant un bon monsieur qui adore les enfants, 
qui sait leur parler, qui apporte les cadeaux 
désirés... encourage le mythe. Distinguer le 
personnage légendaire de celui qui l'imite 
laisse à penser qu'il existe réellement. 

Avec sa barbe blanche, ses lunettes ron­
des, sa culotte rouge à bretelles, le prési­
dent de l'Association des pères Noël affiche 
une ressemblance qui provoque immanqua­
blement des frissons de contentement. Le 
«faux» père Noël de race noire, son vélo lu­
mineux, ses sauts à la perche pour atterrir 
sur les toits sont une stimulation de l' imagi­
naire renouvelée. Mais est-ce suffisamment 
fascinant pour que ce livre fasse partie des 
histoires qui marqueront l'enfance? 

CAROLE FILI0N, spécialiste en littérature pour l'enfance et la jeunesse 
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Cette collection originale offre encore une fois 
deux lectures agréables. Le sceptre magique 
est la deuxième aventure d'Alma, seule che­
valière du royaume et petit personnage bien 
sympathique. Elle se voit confier par le roi une 
mission spéciale : trouver le sceptre qu'il a vu 
en rêve et qui saura rendre la prospérité à son 
royaume. Il s'agit ici d'un récit d'aventures sim­
ple mais efficace, où le bien triomphe du mal 
grâce à l'ingénieuse chevalière qui sait utili­
ser à bon escient les ressources de ses alliés 
et les faiblesses de ses adversaires. 

Cassiopée est un conte de facture classi­
que où une méchante reine est punie de sa 
vanité. Il s'agit en fait d'une histoire dans l'his­
toire : le récit est narré par William, petit gar­
çon à qui sa grand-mère raconte l'histoire de 
la reine Cassiopée qui fait capturer toutes les 
étoiles afin qu'elles n'éclairent que sa beauté. 
Le petit héros du récit, lui aussi nommé William, 
parvient à libérer les étoiles, qui l'en remercient 
en formant dans le ciel un grand W - voilà qui 
expliquerait donc la formation de la constella­
tion de Cassiopée. Un joli conte amusant, qui 
se prête bien à la lecture seul ou à voix haute. 

La typographie différente utilisée pour 
certains mots, qui constitue l'une des parti­
cularités de cette collection, en révèle les 
connotations et la charge émotive, un pro­
cédé efficace et amusant. Les mots en rouge, 
définis dans le glossaire, attirent l'attention 
sur le soin porté à la richesse du vocabulaire 
(«victuailles», «denrées», «songes», etc.). 
Chaque livre offre aussi deux questionnaires 
à la f in, un sur la langue et un autre sur la 
compréhension de l'histoire, qui permettent 
d'approfondir la lecture tout en s'amusant. 

GINA LÉTOURNEAU, traductrice 
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Un samedi, Arthur visite ses grands-parents 
à la campagne. Il voit sa fin de semaine per­
turbée par l'arrivée tonitruante de madame 
Giroux, la voisine. Terrifiée, la pauvre femme 
est sure d'avoir vu un monstre rôder dans les 
parages. Le cousin Eugène sème encore plus 
la panique en annonçant qu'il s'agit du légen­
daire Yéti. Alors, divagations ou réalités? 

Arthur revient donc dans une troisième 
aventure toujours aussi fantaisiste et loufo­
que. Ce garçon se retrouve souvent specta­
teur de l'imagination et de la fantaisie galo­
pante des adultes. Ici, leur crédulité et une 
énorme touffe de poils les mèneront loin sur 
la mer des divagations, pour notre plus 
grand plaisir. Johanne Mercier fait mouche 
une fois de plus avec son écriture légère, 
son sens du rythme et ses personnages 
hauts en couleur. Ainsi, on entend presque 
la voix suraigùe de madame Giroux, et l'on 
sourit plus d'une fois face à la bonhommie 
du grand-père d'Arthur. Quand le lecteur 
perçoit les voix des personnages dans sa 
tête, il n'y a pas dire, ce petit roman est une 
réussite! 

Dans Le béret vert, un nouvel élève, Di­
dier, impressionne fortement ses petits ca­
marades. D'origine basque, ce dernier se 
démarque par son style vestimentaire, par 
sa réserve et par ses pouvoirs mystérieux. 
Didier marquera ses amis à jamais. 

Jean-François Somain relate ici sa ren­
contre mémorable avec un jeune homme à 
la singularité et à l'aura particulières. Ce petit 
texte est un hommage à l'amitié. On regrette 

toutefois son ton neutre. Si l'ensemble est 
bien raconté, bien structuré, le ton trop égal 
et trop constant atténue l'émotion qui pour­
rait naitre au fil des pages. Les prouesses 
magiques de Didier ne parviennent pas à 
contrebalancer la monotonie du style. On 
est cependant touché par la fin car ce texte 
est un souvenir, mais aussi, finalement, une 
rencontre manquée. 

ALICE LIÉNARD, libraire jeunesse 

B Trésor à bâbord 
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Lorsque le père de Jolaine et Pamela trouve 
une vieille carte au trésor héritée de son 
grand-père, Jolaine, l'ainée, est immédiate­
ment intr iguée. Elle essaie d' intéresser 
Pamela à la recherche de ce trésor, mais 
cette dernière n'est pas chaude à l'idée d'une 
nouvelle aventure rocambolesque. Afin de 
trouver le trésor, Jolaine entraine Pamela 
jusqu'au village où leur bisaïeul a habité. 
Trésor à bâbord est le septième roman dans 
la série «Jolaine et Pamela». 

Jola ine et Pamela sont dynamiques, 
elles ont de l'imagination à revendre ainsi 
qu'un bon sens de l'humour. L'illustratrice 
Marie-Claude Favreau leur a donné une fri­
mousse très sympathique. Le récit est inté­
ressant, sans être vraiment novateur. La fin 
transmet un message positif aux lecteurs : 
les trésors ne sont pas nécessairement ma­
tériels. Je suis entièrement d'accord avec ce 
joli message, mais il manque d'originalité 
et d'exotisme. J'ai bien aimé la visite faite 
par les deux fillettes à la bibliothèque, où 
elles découvrent un classique de la littéra­
ture, L';7e au trésor de R. L. Stevenson, un 
roman d'aventures et de pirates. 
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Ma même fait des miracles est une his­
toire touchante qui se déroule presque uni­
quement dans la chaleur du foyer. Lili s'en­
nuie énormément de sa mère, car celle-ci 
t rava i l le beaucoup. Heureusement , sa 
même s'occupe d'elle et cette dernière est 
vraiment géniale. Tout de même, Lili aime­
rait bien passer plus de temps avec sa mère. 
Afin d'atteindre son but, la fillette invente 
plein d'astuces avec l'aide de sa même et 
de son ami Joé. 

Ce court roman aborde un sujet sensible 
et actuel : la difficulté, pour une mère mono­
parentale, à concilier travail et famille. Le 
roman se déroule sur une semaine, les titres 
rigolos de chaque chapitre en font foi. Les 
solutions proposées par Même, Lili et Joé 
sont temporaires, mais amusantes et acces­
sibles aux enfants. L'auteure invite aussi les 
lecteurs à lui soumettre d'autres idées par 
courriel. Le personnage de la grand-mère est 
absolument charmant : elle est drôle, pleine 
d'énergie et ne se décourage pas facilement. 
Un miniroman attendrissant à mettre entre 
les mains des jeunes lecteurs. 

GENEVIÈVE BRISSON, pigiste 

D Mise au jeu 
B Tir au but 
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La fraternité, l'esprit d'équipe qui régnent 
au sein d'une équipe de hockey soudée dans 
l'adversité favorisent le développement de 
la personnalité des jeunes athlètes rêvant 
de grands accomplissements. Mise au jeu 
permettra au lecteur de constater qu'il est 
possible, voire souhaitable, de transférer des 
compétences et des attitudes liées à la pra­
tique d'un sport comme le hockey vers des 
activités plus scolaires, comme la tenue d'un 
journal ou la présentation d'un exposé oral, 
projets moins physiques, certes, mais né­

cessitant tout autant de rigueur et d'auto­
discipline. 

Séparé de ses amis, Thomas part seul 
pour un camp d'été de hockey. En plus d'ha­
biletés sport ives, il y apprend surtout à 
connaître et à apprécier Henri, qui devient 
son nouvel ami; moins talentueux dans les 
tirs au but que Thomas, Henri peut bénéfi­
cier des conseils de Thomas. 77r au but in­
siste quant à lui sur les vertus de l'entrai-
nement régulier et constant. 

Les deux courts romans d'Irène Punt vé­
hiculent des valeurs saines et posit ives 
comme l'entraide et l'émulation. Mise au jeu 
et 77r au but sont de facture agréable : les 
chapitres sont courts, les pages abondam­
ment illustrées, la mise en pages aérée, ce 
qui a pour effet d'encourager le lecteur dé­
butant à persister dans son apprentissage 
de la lecture. Celui-ci se reconnaîtra sans 
aucun doute dans cette peinture réaliste des 
tics, manies et habitudes d'une équipe de 
hockey mineur (cris et chansons de rallie­
ment ponctuent le récit de manière cabo­
tine et amusante). Aussi, s'il s'avère que 
notre jeune lecteur éprouve des difficultés 
à l'école ou qu'i l trouve quelque peu hostile 
l'environnement scolaire, il se sentira moins 
seul face à l'anxiété qu'il ressent quand vient 
le temps d'être évalué. Il apprendra à pui­
ser à même ses ressources intérieures ac­
quises par la pratique sérieuse d'un sport 
organisé. 

SIMON ROY, enseignant au collégial 
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Ces deux derniers titres de la collection pro­
mettent de rejoindre des gouts bien diffé­
rents. La nouvelle série «Vipérine», créée par 
Danielle Simard, gagnera les lecteurs avi­
des d'émotions vives et de frissons. Quant 
à ceux qui privilégient imagination, surpri­
ses et tendresse, ils opteront pour le cin­
quième épisode de la série des Tordus. 

V ipér ine (à ne pas con fond re avec 
Vispérine) a un faible pour les couteaux et 
rêve du crime parfait : saboter le gâteau 
d'anniversaire du jeune frère qui la prive de 
câlins, sans être démasquée par son frère 
aine. Parchance, la fillette a un chien qui lui 
tient lieu de conseiller et un détective en 
herbe pour frère. Ce premier titre de la série 
revisite le thème de la jalousie entre sœurs 
et frères et illustre de façon caricaturale les 
désarrois d'une fillette en mal d'attention. 
À la manière d'un roman d'enquête, il con­
fond le lecteur sur les intentions et le profil 
de la gamine, qui est capable de coups pen­
dables mais qui n'est pas si méchante pour 
autant. Le texte rythmé et expressif se prête 
au même jeu, recourant à des termes forts 
et trompeurs : «crime parfait», «empoison­
ner», «poignarder», etc. Il utilise parfois une 
langue un peu plus familière, mais rend bien 
le ton revêche de la narratrice. Cela dit, l'en­
semble a quelque chose de racoleur et l'hé­
roïne, bien qu'atypique, laisse un peu per­
plexe. 

Curieux de savoir d'où viennent les Tor­
dus, Christophe les conduit au parc pour les 
obliger à parler. Ils ne tarderont pas à ra­
conter l'exil qui les a forcés à abandonner 
ceux qu'ils espèrent tant retrouver. L'histoire 
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d 'ami t ié se poursu i t en fantais ie et en 
chamboulements dans cet épisode portant 
sur les thèmes de l'exil et de la séparation. 
Cette fois, l'aventure, semée de surprises, 
scellera et révélera la valeur des liens qui 
unissent Christophe et ses amis. Le court 
récit, composé de maints dialogues, s'avère 
bien rythmé et sensible, même s'il néglige 
d'appuyer certains motifs. Le texte imagé, 
évocateur, trouve son pendant dans l'illus­
tration au fusain et à l'estompe qui joue de 
rondeurs et de contrastes pour décrire avec 
humour et tendresse l'action et la relation 
des personnages attachants. 

ANNICK LATREILLE, rédactrice 
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L'univers des contes est à l'honneur dans 
ces deux nouvelles séries illustrées par Fil 
et Julie. De son côté, Nicole Testa crée une 
série intitulée «Au Royaume de Pomodoro», 
lieu de prédilection pour ses récits. Dans le 
premier titre, Sorprésa réveille tout douce­
ment le royaume au son de son rire, le 
rigoletto. Un jour, elle s'éveille en criant à la 
vue d'une grosse araignée. Envahie par la 
peur de cet arachnide, elle se transforme en 
fée-crapaud et met le royaume sens dessus 
dessous . La dame b lanche l 'a idera à 
connaître les trois secrets des araignées afin 
que sa peur disparaisse. Je trouve qu'il s'agit 
d'une façon originale de parler de la frayeur 
des araignées. Rien de mieux que l'imagi­
naire pour exorciser nos peurs. Le récit est 

bien écrit, tout en douceur. Tous les sens 
sont sollicités par le texte. Et que dire des 
illustrations sinon qu'elles appuient fort bien 
le récit en nous montrant à la fois l'univers 
douillet et accueillant de la dame blanche et 
les émotions de la fée-crapaud. 

Alain M. Bergeron présente une nouvelle 
série chez FouLire où la chevalerie s'entre­
mêle de merveilleux et de fantastique. Le 
nom de celle-ci, «Le chat-ô en folie» s'expli­
que par le fait qu'un chat narre le récit. Pépé, 
un palefrenier orphelin qui sent le crottin, 
devient chevalier grâce à l'intervention d'un 
âne magique et de son lance-pierre. Berge­
ron montre encore une fois les pouvoirs de 
sa plume en insérant dans le récit beaucoup 
d'humour et de clins d'œil, ainsi que des jeux 
de mots composés de sons répétitifs («mes-
sire de la bourrique. C'est un homme bourru, 
bourré de bourrelets», p. 7). Par exemple, 
l'âne fait «bip bip bip» quand il recule. 

Les illustrations de Fil et Julie sont épu­
rées, centrées sur les personnages et les 
émotions qui les animent. Elles sont réali­
sées sur le même ton que le tex te : 
rafraîchissantes, drôles et très expressives. 
Bref, je ne doute pas du succès qu'aura Pépé 
le petit chevalier auprès des garçons. 

SOPHIE MICHAUD, chargée de cours en littérature pour la jeunesse 
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La collection «Sésame» utilise les éléments 
qui plaisent immanquablement aux jeunes 
lecteurs, comme les fidèles compagnons à 
quatre pattes et les parents casse-pieds mais 
pas vraiment méchants. Toutefois, dans 
Alexis et le Bobuzard, le jeune héros néglige 
son chien depuis qu'i l a découvert une créa­

ture mystérieuse sous son lit : une petite 
boule de poussière qui parle et accepte de 
jouer les méchants dans les jeux d'Alexis. 
Cependant, en grandissant, la petite boule 
dévoile des aspects de sa malice qui enchan­
tent moins le garçon. 

Dans la vie de Simon apparaît aussi une 
bestiole merveilleuse et imprévue : un beau 
chiot juste pour lui. Mais dans Simon et 
Zizou également, le bonheur est de courte 
durée puisque plus il s'attache à son chiot, 
plus sa mère constate qu'elle est allergique 
aux toutous. S'ensuit une série de tentati­
ves pour éviter le fatal retour à l'animalerie. 

Les créatures des deux romans parvien­
nent à séduire dès les premières pages, 
même l'étrange boule de poussière. Quel 
plaisir de visualiser Alexis avec un ami ima­
ginaire doux et un peu coquin, pour qui son 
désordre intime se transformerait en terrain 
de jeux! Il est toutefois décevant que l'ami 
d'un jour devienne, au tournant d'une page, 
l'ennemi dont il faut se débarrasser au plus 
vite, pour le bien de tous. Cela laisse l'im­
pression que l'auteure décide aussi soudai­
nement de précipiter la fin du récit. 

Dans Simon et Zizou, l 'évolution des 
émotions est beaucoup plus graduelle; on 
croit alors fermement à son ambivalence 
concernant sa mère ainsi qu'à la peur de 
perdre son compagnon. La variation d'émo­
tions des adultes y démontre une rare pro­
fondeur pour un roman jeunesse. Malgré ce 
raffinement, l 'humour et l'action ne man­
quent pas. 

Cette variation d'émotions se manifeste 
aussi, dans l'illustration, par l'expression des 
visages, même si le style reste assez sobre. 
Dans le monde fermé d'Alexis, en revanche, 
les traits humains sont plus schématiques; 
l'accent est mis sur la constance du désor­
dre, et la boule de poussière informe, ce qui 
diminue l'intérêt de l'il lustration. 

Les deux univers offrent quand même un 
bain de tendresse et de fantaisie garanti. 

MARIE-HÉLÈNE PR0ULX, pigiste 


